Comptabilité

Chapitre 1 : de la saisie aux documents comptables

Rappels sur la comptabilisation

1. La balance

Définition et présentation

Il s’agit d’un tableau qui résume le Grand Livre. Chaque ligne correspond à un compte. Pour chaque compte, la balance fait apparaître le total des mouvements au débit et au crédit ainsi que le solde final débiteur ou créditeur, parfois le solde initial.

	N°
	Libellé
	Total Débit
	Total Crédit
	Soldes débiteurs
	Soldes créditeurs

	
	
	
	
	
	


Les propriétés de la balance

Dans une balance complète, les colonnes sont égales deux par deux.

2. L’inventaire et la clôture des comptes

Définition

A la fin de chaque exercice comptable, des documents de synthèse doivent être réalisés. Pour que ces documents donnent une image fidèle de la réalité, il est nécessaire de procéder à des « ajustements » appelés opérations de fin d’exercice ou d’inventaire.

Les principales opérations d’inventaire

· Les amortissements : il s’agit de la prise en compte de la dépréciation des biens immobilisés. Il s’agit d’une dépréciation irréversible et prévisible. Toutes les immobilisations ne sont pas amortissables (ex : terrains). C’est une dépréciation programmée, calculée en fonction d’un plan d’amortissement, selon une durée fixée par l’administration fiscale.

exemple

· Les provisions pour dépréciation: il s’agit également de la prise en compte de la dépréciation de biens appartenant à l’entreprise. Il s’agit d’une dépréciation probable, réversible, non encore certaine. Elles constatent la perte de valeur latente d’éléments d’actif, elles peuvent concerner des immobilisations, des stocks, des créances et des comptes financiers (actions, obligations …).

exemple

· Les provisions pour risques et charges : qui correspondent à des dépenses futures probables, leur montant et leur survenue sont encore incertains, on les trouve au Passif du bilan, on peut les considérer comme des réserves motivées.

exemple

· Mise à jour des stocks : à l’inventaire, les stocks sont mis à jour de manière à faire apparaître au bilan la valeur des stocks à la date d’inventaire et à inscrire au compte de résultat les variations de stocks.

Exemple

· Ajustements des charges et des produits : des ajustements sont nécessaires afin que l’exercice prennent en compte tous les produits et les charges de l’exercice et rien qu’eux.

Exemple

Les documents de synthèse

Ces documents résument l’information de l’année. Ils sont réalisés en fin d’exercice comptable. Les deux principaux sont le compte de résultat et le bilan. Ils sont réalisés à partir de la balance après inventaire. Ils permettent de regrouper les différents comptes afin d’obtenir une information plus lisible.

Il existe une présentation « fiscale normalisée » de ces documents.

3. Le compte de résultat

Présentation

Il permet de déterminer et de comprendre comment s’est formé le résultat de l’exercice, l’enrichissement ou l’appauvrissement généré par les opérations de l’exercice, c’est-à-dire la variation de son patrimoine. 

Il regroupe toutes les charges et les produits (HT) de l’exercice en faisant apparaître des résultats intermédiaires. Il ne tient pas compte des dates d’encaissements et de décaissements. Il enregistre les engagements et non la trésorerie. 

Il y a deux présentations possibles : en compte et en liste.

Structure

· Produits et charges d’exploitation : ils sont directement liés au déroulement courant de l’activité.

· Produits et charges financiers : ils se rapportent au financement de l’entreprise et à ses placements financiers.

· Produits et charges exceptionnels : ils rassemblent des opérations occasionnelles et ponctuelles.

On calcule un résultat intermédiaire correspondant à chacune des trois parties.

4. Le bilan

Présentation

C’est un tableau qui présente à une date donnée, l’état du patrimoine de l’entreprise, c’est-à-dire sa richesse. Il permet de connaître les emplois (biens et droits) et les ressources (capitaux propres et dettes) de l’entreprise. La valeur du patrimoine est égale à la valeur de son actif – ses dettes.

Il regroupe les comptes 1 à 5.

Structure

· A l’actif : on trouve les emplois classés entre :

· Actif immobilisé,

· Actif circulant,

· Comptes de régularisation.

L’actif est ventilé en 3 colonnes : Brut, A&P, Net.

· Au passif : on trouve les ressources classés entre :

· Capitaux propres,

· Provisions pour risques et charges,

· Dettes,

· Comptes de régularisation.

La transcription des comptes sur le bilan

· Règle : à l’actif, on trouve les comptes dont le solde est débiteur, au passif, on trouve les comptes dont le solde est créditeur.

· Exceptions : amortissements et provisions, résultat lorsqu’il s’agit d’une perte.

Chapitre 2 : L’analyse de l’exploitation,  l’étude du compte de résultat

L’analyse de l’activité de l’entreprise est réalisée à partir du compte de résultat.

1 Les soldes intermédiaires de gestion : calcul et interprétation

Souvent présentés en tableau, ils se calculent par différence entre des produits et des charges. Il s’agit de résultats intermédiaires significatifs.

La marge commerciale

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Ventes de marchandises
	Coût d’achat des marchandises vendues 

(achats de marchandises + variation de stocks de mses)
	Marge commerciale

	Total 1
	Total º
	= 1 -2


Elle permet d’évaluer l’activité commerciale en calculant une marge brute.

La production de l’exercice

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Production vendue

Production stockée

Production immobilisée
	
	Production de l’exercice

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Elle mesure l’activité de production de l’entreprise.

La valeur ajoutée (VA)

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Marge commerciale

Production de l’exercice


	Autres consommations intermédiaires (hors marchandises) (60 à 62 : achats et charges externes + variation de stocks de matières)
	Valeur ajoutée

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Elle mesure la richesse créée par l’entreprise. Elle se calcule directement : Production – consommations  intermédiaires (ou consommations en provenance de tiers : biens et services achetés à l’extérieur de l’entreprise).

L’addition des VA de toutes les entreprises donne le PIB. Il est important de savoir comment elle est répartie.

L’excédent brut d’exploitation (EBE)

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Valeur ajoutée

Subvention d’exploitation
	Impôts, taxes et versements assimilés

Charges de personnel
	EBE

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Il peut se définir comme le résultat économique de l’entreprise, engendré par les seules opérations d’exploitation, indépendamment des politiques financières, d’investissement (amortissements, de provisions) et de distribution. Il permet d’évaluer les performances industrielles et commerciales de l’entreprise.

Le résultat d’exploitation

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	EBE

RAP exploitation

Autres produits d’exploitation
	DAP exploitation

Autres charges d’exploitation
	Résultat d’exploitation

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Il mesure l’enrichissement global que l’entreprise retire de son activité d’exploitation. Il doit correspondre à celui du compte de résultat.

Le résultat courant avant impôts

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Résultat d’exploitation

QP opérations faites en commun (si +)

Produits financiers


	QP opérations faites en commun (si -)

Charges financières


	Résultat courant avant impôts

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Il résulte de l’ensemble des opérations ordinaires d’exploitation et de financement par opposition au résultat exceptionnel.

Le résultat exceptionnel

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Produits exceptionnels
	Charges exceptionnelles
	Résultat exceptionnel

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Calculé indépendamment des autres soldes, c’est un résultat aléatoire.

Le résultat net

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	RCAI

Résultat exceptionnel
	Participation des salariés

Impôt sur les bénéfices
	Résulta net

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Comme il est composite, son interprétation doit être prudente.

2 Une interprétation plus poussée

2.1 Les plus ou moins values sur cessions d’éléments d’actifs

	Produits (+)
	Charges (-)
	Solde

	Produits des cessions d’éléments d’actif
	Valeur comptable des éléments d’actifs cédés
	+/- values sur cessions d’éléments d’actifs

	Total 1
	Total 2
	= 1 -2


Parfois inclus dans le tableau des SIG, ce résultat permet de mieux comprendre comment s’est formé le résultat exceptionnel puisqu’il « zoome » sur deux postes exceptionnels.

2.2 Les ratios tirés des soldes intermédiaires de gestion

Ils permettent de faire des comparaisons interentreprises ainsi que de mesurer les évolutions dans le temps.

· Les ratios d’activité

Evolution du chiffre d’affaires et évolution de la valeur ajoutée (en %)

· Les ratios de profitabilité

· Résultat de l’exercice/Chiffre d’affaires (influencé par l’endettement et la politique d’investissement de l’entreprise),

· EBE/Chiffre d’affaires

· Le taux de rentabilité des capitaux

Résultat/Capitaux (Capitaux propres ou ressources stables)

· La rentabilité de l’activité commerciale

· Le taux de marge commerciale : Marge commerciale/coût d’achat des marchandises vendues

· Le taux de marque : Marge commerciale/ventes de marchandises HT

Ce sont des indicateurs de la politique de prix suivie par l’entreprise. Son importance varie en fonction de la taille de l’entreprise, de sa place dans la chaîne de distribution (grossiste ou détaillant), du secteur d’activité …

On peut aussi utiliser un taux de marque : marge commerciale/prix d’achat.

2.3 L’analyse de la Valeur ajoutée

· La répartition de la Valeur Ajoutée

Connaître le montant de la richesse créée est important mais savoir comment elle est répartie est source de nombreuses informations.

La valeur ajoutée est répartie vers les différents agents qui ont contribué à la créer :

	Agents
	Part de la VA attribuée

	Travail
	Salaires

	Etat
	Impôts

	Actionnaires
	Dividendes

	Banquiers
	Intérêts

	Entreprise (capital économique)
	DAP et bénéfice non distribué


La valeur ajoutée permet aussi de mesurer l’efficacité de la mise en œuvre des moyens d’exploitation :

· Rendement apparent de la main d’œuvre : VA/effectif moyen,

· Rendement apparent de l’équipement : VA/équipement.

3 La capacité d’autofinancement (CAF) ou marge brute d’autofinancement (MBA)

3.1 Définition

Il s’agit des moyens financiers générés par l’activité de l’entreprise pendant un exercice, potentiellement disponible pour l’autofinancement. C’est un indicateur de performance dans le sens où elle montre la capacité de l’entreprise à renouveler les immobilisations, autofinancer les investissements et rémunérer ses actionnaires.

3.2 La CAF et l’autofinancement

L’autofinancement représente le financement de l’entreprise par elle-même. Il se calcule à partir de la CAF.

Autofinancement = CAF – dividendes versés

3.3 Calcul

Elle correspond à la somme des produits encaissables liés à des opérations de gestion diminuée de la somme des charges décaissables liées à des opérations de gestion.

On peut la calculer selon deux méthodes.

· Méthode soustractive 

On calcule la CAF à partir de l’EBE auquel on ajoute les produits encaissables de gestion et auquel on soustrait les charges décaissables de gestion qui n’ont pas été pris en compte dans son calcul.

EBE

+ autres produits d’exploitation

- autres charges d’exploitation

+/-QP opérations en commun

+ produits financiers (sauf RAP)

- charges financières (sauf DAP)

+ produits exceptionnels (sauf RAP et produits sur opérations en capital)

- charges exceptionnelles (sauf DAP et charges sur opérations en capital)

- participation de salariés

- impôt sur les bénéfices

= CAF

· Méthode additive

On calcule la CAF à partir du résultat. On annule les produits non encaissables et ceux liés à des opérations en capital, ainsi que les charges non décaissables et celles liées à des opérations en capital qui ont été pris en compte dans son calcul.

Résultat net

+DAP

-RAP

+Charges exceptionnelles sur opérations en capital

-Produits exceptionnels sur opérations en capital

= CAF

3.4 L’analyse 

· Autofinancement/VA : mesure la part de richesse créée affectée à l’autofinancement.

· Dettes financières/CAF : il ne doit pas excéder 3. il correspond au nombre d’années théoriques nécessaires au remboursement des dettes financières. On suppose que la CAF est constante et qu’elle est entièrement utilisée au remboursement des dettes financières.

Chapitre 3

Le cycle d’exploitation et la trésorerie :

le bilan fonctionnel

1 Présentation du bilan comptable

Il permet de comprendre le patrimoine de l’entreprise, c’est-à-dire ses emplois à l’actif et ses ressources au passif.

1. A l’actif : les emplois

Ils sont classés dans deux grandes rubriques :

· Actif immobilisé

· Actif circulant

2. Au passif : les ressources

Il s’agit des moyens de financement utilisés par l’entreprise. Ils sont répartis selon leur origine :

· Capitaux propres : financement interne,

· Dettes : financement externe.

2 Présentation du bilan fonctionnel

1 Objectif

Il permet de comprendre l’équilibre financier en étudiant trois fonctions (catégories d’opérations) : investissement, financement et exploitation. Il permet de comprendre quels ont été les besoins de financement, comment ils ont été financés et quelles sont les conséquences de ces choix sur la trésorerie.

2 Les « grandes masses »

Les opérations sont classées dans le bilan fonctionnel selon leur destination initiale. Elles sont valorisées en coûts historiques, c’est-à-dire en valeur brute.

	Actif
	Passif

	Emplois stables (actif immo brut)
	Ressources stables (capitaux propres + A&P + prov RC + dettes financières hors CBC)

	Actif circulant (stocks, créances)
	Passif circulant (dettes non financières)

	Disponibilités
	CBC (Découverts)


3 L’analyse de l’équilibre financier

3. Le fonds de roulement (FR ou FRNG)

Il représente l’excédent de ressources stables après financement des emplois stables. Il doit être supérieur à zéro car les emplois stables doivent être intégralement financés par les ressources stables.

FRNG=RS-ES

4. Le besoin en fonds de roulement (BFR)

Il correspond aux besoins cycliques de financement liés aux décalages entre les délais de paiement des clients et ceux de règlement des fournisseurs, entre la constitution des stocks et leur transformation ou leur vente. Il est presque toujours positif, sauf dans le cas de la grande distribution. Il doit être financé par le FR.

BFR=AC-PC

5. La trésorerie 

C’est la conséquence des choix de financement. Elle ne doit pas être structurellement négative.

TN=FR-BFR

6. L’impact du BFR sur la trésorerie

Le BFR a une très grande influence sur la trésorerie. C’est pourquoi il est important de l’étudier de manière à améliorer la situation de la trésorerie.

7. Les ratios de structure

· Ratio de couverture des emplois stables = Ressources stables / Emplois stables,

Il doit être supérieur à 1.

· Ratio de couverture des capitaux investis = Ressources stables / (Emplois stables + BFR),

S’il est supérieur à 1, les RS couvrent également le BFR. La trésorerie est positive.

· Ratio d’endettement = Dettes à plus d’un an / Capitaux propres.

Il doit être inférieur à 1.

· Ratio de financement propre = Capitaux propres (au sens fonctionnel) / Ressources stables,

Plus le résultat est proche de 1, plus l’entreprise est indépendante.

4 L’étude du BFR

8. La rotation des stocks

C’est une préoccupation importante car les stocks constituent une immobilisation d’argent. Dans le domaine industriel, les méthodes de gestion des stocks s’inspirent de plus en plus de la gestion en flux tendus. Dans les activités commerciales, un des atouts de la grande distribution est sa capacité à accélérer la rotation des stocks par une grande fréquence de livraisons.

On va donc comparer le niveau des stocks au niveau d’activité de l’entreprise.

· Le délai de rotation

Il correspond au nombre moyen de jours pendant lesquels un article reste en stock. Il est exprimé en jours.
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Les consommations sont évaluées :

· Au coût d’achat pour les éléments achetés,

· Au coût de production pour les éléments fabriqués par l’entreprise.

· Le taux de rotation

Il indique combien de fois le stock est renouvelé durant l’exercice comptable. 
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9. Les délais de paiement des dettes et de recouvrement des créances

· Le délai de recouvrement des créances

Il permet de savoir à combien de jours de CA correspondent les créances sur ventes inscrites au bilan. Il indique le crédit moyen accordé aux clients.
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Attention, les créances sont inscrites au bilan pour leur montant TTC alors que les ventes figurent au compte de résultat pour leur total HT.

· Le délai de paiement des fournisseurs

Il permet de savoir à combien de jours d’achat correspondent les dettes sur achats inscrites au bilan (durée moyenne de crédit consenti par les fournisseurs.)
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